
Connaissons-nous  immédiatement
le réel ?
La question de la connaissance du réel est au cœur de nombreuses réflexions
philosophiques, scientifiques et même quotidiennes. Plus précisément, la question
de savoir si nous connaissons immédiatement la réalité est une problématique qui
interpelle autant les penseurs que les individus dans leur vie de tous les jours. Il
s’agit en effet de s’interroger sur la nature véritable de notre rapport au réel et
sur  les  conditions  de  son  appréhension.  Cela  nous  amène  nécessairement  à
analyser le concept de réalité,  à considérer la perspective personnelle et  les
limites qu’elle implique, mais également à prendre en compte les divers obstacles
qui peuvent surgir lors de la compréhension de ce qui nous entoure. Enfin, on
peut se demander dans quelle mesure la réflexion et l’apprentissage peuvent
favoriser un accès plus direct et plus sûr à la réalité. Ainsi, l’enjeu principal de
cette dissertation est de comprendre si nous pouvons percevoir le réel de manière
immédiate ou si cet accès est nécessairement médiatisé par différents facteurs,
interne comme externe.

I.  Analyse  du  concept  de  réalité  :
définitions et  perspectives
La réalité constituée de ce qui est considéré comme étant l’état des choses telles
qu’elles existent en réalité, sans être modifiées ou distordues par la perception
personnelle ou l’interprétation. Elle est souvent contrastée avec les notions de
subjectivité  et  d’illusion.  Cependant,  ce  n’est  pas  une  définition  unique  et
universelle du réel. Selon la perspective philosophique ou scientifique adoptée, la
définition de la réalité peut varier grandement.

Par exemple,  pour le  matérialisme,  la  réalité  est  composée exclusivement de
matière  quantifiable  et  observable,  alors  que  pour  l’idéalisme,  la  réalité  est
principalement  issue  de  notre  conscience  et  de  nos  pensées.  De  plus,  les
scientifiques ont souvent une perspective matérialiste de la réalité, tandis que les
philosophes peuvent adopter une vision plus conceptuelle, où la réalité ne se
limite pas au domaine physique.
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Une question fondamentale concernant la réalité est de savoir comment nous
pouvons  connaître  le  réel.  Certains  philosophes,  comme  René  Descartes,
prétendent que nous ne pouvons connaître une réalité indépendante de nous, car
toutes nos connaissances sont filtrées par nos perceptions, nos pensées et notre
conscience.  Par  conséquent,  notre  accès  à  la  réalité  pourrait  être  immédiat,
subjectif et souvent limité.

Transitant sur cette réflexion, il est crucial d’étudier notre perception personnelle
de la réalité.

II. Perception personnelle de la réalité :
immédiateté et subjectivité
Notre  perception  personnelle  de  la  réalité  est  un  phénomène  complexe  qui
implique une multitude de processus mentaux et neurologiques. L’immédiateté de
la  perception  personnelle  de  la  réalité  est  parfois  considérée  comme  une
connaissance instinctive et directe du monde réel, nocive toute influence de la
pensée ou de la raison.

Cependant, cette perspective pourrait être critiquée car elle suppose que notre
perception de la réalité est infaillible et exempte de toute distorsion. Or, comme
le soutiennent les empiristes et beaucoup de philosophes du XXe siècle, notre
perception de la réalité est empreinte de subjectivité.

La subjectivité de notre percevoir détermine la manière dont nous percevons et
interprétons l’information sensorielle. En ce sens, notre perception de la réalité
est toujours teintée par notre vécu, nos croyances, nos désirs et nos peurs. Cela
questionne la fiabilité de notre perception immédiate de la réalité, et implique
que la réalité pourrait être différente de notre perception personnelle de celle-ci.

III.  Obstacles  dans  la  compréhension
immédiate  du  réel  :  illusions  et
interventions socioculturelles
Il  est  indéniable que notre perception immédiate de la  réalité  rencontre des
obstacles qui la rendent moins précise et moins fidèle. L’un de ces obstacles est



l’illusion,  où notre  perception est  trompée et  distord la  réalité.  Les  illusions
démontrent  que  notre  perception  n’est  pas  toujours  un  guide  fiable  pour  la
connaissance du réel.

Au-delà  des  illusions,  d’autres  facteurs  peuvent  aussi  intervenir  et  empêcher
notre  compréhension  immédiate  de  la  réalité.  Parmi  ces  facteurs,  on  peut
mentionner les interventions socioculturelles. En effet, notre perception et notre
interprétation de la réalité sont aussi influencées par le contexte social, culturel
et linguistique dans lequel nous évoluons. Par conséquent, notre compréhension
de la réalité peut parfois être biaisée par des préférences, des attentes ou des
normes socioculturelles.

Par  conséquent,  la  réalité  pourrait  être  plus  complexe  que  ce  que  notre
perception immédiate peut nous faire croire, ce qui souligne l’importance de la
réflexion et de l’apprentissage dans la connaissance du réel.

IV. L’accès à la vérité et connaissance de
la  réalité  :  le  rôle  de  la  réflexion  et
l’apprentissage continu
Pour pallier les limites de la perception immédiate, la connaissance de la réalité
nécessite une réflexion et un apprentissage continu. Comme l’a démontré Platon
dans  l’allégorie  de  la  caverne,  la  vérité  n’est  pas  toujours  accessible  à  la
perception immédiate, mais doit souvent être atteinte par la contemplation et
l’apprentissage.

La réflexion permet d’analyser, de remettre en question et de dépasser les limites
de notre perception immédiate. Elle permet également de garder une distance
critique face à nos perceptions, de manière à distinguer entre réalité et illusion.

L’apprentissage continu, de son côté, permet d’élargir notre compréhension de la
réalité,  au-delà  de  ce  qui  est  directement  perceptible.  En  assimilant  des
connaissances  nouvelles  et  en  explorant  d’autres  perspectives,  nous  sommes
mieux équipés pour comprendre le monde réel.



Conclusion
La réalité est un concept à multiples facettes, qui peut être difficile à cerner en
raison de sa nature subjective. Sa perception n’est pas toujours immédiate, car
notre compréhension du réel  peut être altérée par des facteurs tels que nos
propres subjectivités, les illusions et les interventions socioculturelles. En ce sens,
la  réalité  ne  peut  être  connue  de  manière  instantanée,  mais  nécessite  un
apprentissage continu et une réflexion approfondie.

C’est  dans  cette  démarche qu’intervient  l’analyse  du concept  de  réalité.  Les
différentes  perspectives  et  définitions  nous  ouvrent  des  horizons  variés  pour
comprendre le réel : c’est une démarche essentielle pour dépasser notre vision
personnelle et subjective.

Une prise de conscience des obstacles, également, permet de comprendre les
distorsions  susceptibles  d’éloigner  notre  perception de la  réalité.  Illusions  et
interventions socioculturelles nous mettent en garde contre une connaissance
immédiate, parfois trompeuse, du réel.

Enfin, la connaissance de la réalité passe par l’accès à la vérité, une démarche qui
s’inscrit dans le temps. Le rôle de la réflexion est crucial pour approcher cette
vérité  et  elle  se  nourrit  d’un  apprentissage  continu  qui  permet  d’affiner
progressivement  notre  perception  du  réel.

En conclusion, la connaissance du réel est une quête constante qui nécessite du
recul, de l’ouverture et de l’apprentissage pour parvenir à une vision la plus juste
possible de la réalité.


